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L a semaine qui vient de s’écouler, 
aura encore vu le dossier SEA-
FRANCE évoluer. A la vitesse 
d’une tortue pensent ceux qui 

n’en peuvent plus de reprendre la mer 
pour pouvoir assurer l’avenir de leurs fa-
milles, au rythme nécessaire estiment les 
divers responsables chargés d’assurer 
l’après. 
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Le « Norman Spirit », navire appartenant 
à l’une des sociétés de l’armateur Louis 
Dreyfus, est arrivé à Calais pour y faire 
des essais de passerelles devant lui per-
mettre d’assurer des rotations entre Calais 
et Douvres. Les autorisations d’exploita-
tion d’une nouvelle ligne auraient été don-
nées par la chambre de commerce de Ca-
lais, contre l’engagement de LD lines de 
recruter 100 anciens salariés de SEA-
FRANCE.  
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L’arrivée du navire de cette nouvelle 
compagnie s’est effectuée sous le regard 
d’un certain nombre de représentants des 
forces de l’ordre, mobilisés pour la cir-
constance car les SEAFRANCE allaient 
interdire l’accès aux quais. On le constate, 
la désinformation continue à courir les 
quais. 
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Evidemment, du côté des anciens salariés 
de l’armement naval SNCF, on ne voit 

pas les choses de la même manière que du 
côté de la présidence de la CCI, et l’on 
pense davantage que pour quelques mon-
naies sonnantes et trébuchantes (après 
tout la CCI est privée des rentrées de 
SEAFRANCE et son budget en sera im-
pacté) la Chambre fait la part belle à une 
société qui prépare l’arrivé du danois 
DFDS et n’aurait réellement embauché 
qu’une trentaine d’ex-salariés pour beau-
coup en contrat CDD. 
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Pendant ce temps, le projet Scop avance 
et de nombreuses réunions se tiennent 
entre les responsables du projet et les re-
présentants d’Eurotunnel pour définir le 
rôle de chacun, retravailler les budgets 
prévisionnels, envisager la montée en 
charge… Restera alors à se porter acqué-
reur des navires à un prix raisonnable 
pour relancer la navigation et permettre à 
550 salariés de retrouver un emploi. 
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Si la Scop compte plus de 750 souscrip-
teurs de parts, pour le moment 308 sala-
riés ont affirmé s’engager financièrement 
en amenant leur prime économique (23 
000 €) et surtout en complétant l’apport 
par une mise personnelle de 5000 €. Si 
l’on en croit les responsables du projet, 
toutes las catégories de salariés sont re-
présentées et le nombre d’officiers néces-
saires pour encadrer les équipages est at-
teint. 
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Une question lancinante se pose alors. 
Mais où sont donc les soutiens qui de-
vaient accompagner le projet de reprise 
d’activité ? Si Eurotunnel est bien présent, 
si les salariés sont au rendez-vous 
(d’autres devraient les rejoindre), on se 
demande ce que fera concrètement l’Etat, 
surtout on s’inquiète du silence assourdis-
sant de la région qui avait pourtant par la 
voix de son président annoncé 10 millions 
d’euros.  
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Un silence assourdissant qui a amené 
l’avocat maitre Brun à dénoncer l’attitude 
du vice président De Saintignon qui lui 
aurait demandé en décembre d’essayer de 
convaincre ses clients de bien vouloir ren-
contrer DFDS et qui aurait surtout ajouté 
que la région ne financerait jamais la 
Scop. De Saintignon a démenti, mais info 
ou intox?                                    A suivre... 
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Décidément le président de 
l’Office de Tourisme est un 
incorrigible...  
Alors que les élus de Co-
quelles, Coulogne, Marck et 
Sangatte-Blériot ont, comme 
ils l’avaient annoncé, boycotté 
le dernier comité directeur de 
l’Office de Tourisme, afin de 
réaffirmer leur profond désac-
cord avec les décisions dicta-
toriales de Gérard Grenat, ce-
lui-ci campe sur ses positions. 
Pire, il semble ne pas com-
prendre le courroux des autres 
élus. Pour un peu on l’enten-
drait déclarer que ces derniers 
font juste un petit caprice 
d’enfants gâtés et qu’il va ma-
ter tout ce petit monde. « Je 
suis soi-disant anti-
démocratique, déclarait-il dans 
La Voix du Nord du 10 février, 
avant d’ajouter, Si tous les 
présidents anti-démocratiques 
organisaient autant de réu-
nions que moi, les chose 
iraient beaucoup mieux. »  
Et là on se dit, ce président de 
l’OTI, c’est soit un vrai co-
mique, soit un véritable i.... 
Comme si c’était au nombre 
de réunions qu’il organise 
qu’on jugeait du caractère dé-
mocratique ou anti-
démocratique d’un homme ! 
En organiserait-il 3 par mois, 
que ça ne serait pas davantage 
un signe de démocratie dès 
lors que les décisions sont 
prises par un seul homme. Et 
quoi qu’il en dise si la démo-
cratie était de rigueur à l’Of-
fice de Tourisme, les élus ne 

seraient pas obligés d’en arri-
ver à de telles extrémités.  
 
Mais que le président de l’OTI 
ne comprenne pas qu’on le 
considère comme anti-
démocratique, c’est une chose 
(après tout, tout le monde n’a 
pas la même facilité de com-
préhension), qu’il méprise les 
élus en est une autre. « Les 
élus font ce qu’ils veulent. Ils 
viennent ou ils ne viennent 
pas… Mais qu’ils démission-
nent ou qu’ils ne démission-
nent pas, l’Office de Tourisme 
continue à fonctionner. » Au-
trement dit, que l’OTI ne soit 
plus représentée par 4 des 5 
communes qui la composent 
n’a pour lui aucune impor-
tance. Quantité négligeable. 
Quel manque de respect pour 
des élus ! Quel mépris ! Et 
quand on voit la manière dont 
il traite d’autres élus, imaginez 
un peu son comportement 
avec des employés…  
 
Eh oui, dès lors que quelqu’un 
exprime un avis qui n’est pas 
le sien, M. Grenat , l’écarte, 
histoire de ne pas être mis en 
difficulté. Il l’a fait avec l’an-
cienne directrice, il l’a fait 
avec la chargée de communi-
cation, il le fait avec des élus 
membres du comité directeur. 
Mais jusqu’où ira-t-il ? Jus-
qu’où le laissera-t-on aller ? 
Car, en dépit de comporte-
ments parfois inacceptables, 
en dépit d’un manque total de 
dialogue, en dépit de la pres-

sion permanente qu’il exerce 
et du climat tendu qu’il fait 
régner à l’Office de Tourisme 
notamment, mais plus généra-
lement où qu’il passe, cet élu-
là est soutenu par Mme Bou-
chart.  
 
C’est vrai que le mépris, y 
compris envers les autres élus 
(voir Rusé n°158 « Casse-
toi »), elle connaît. Heureuse-
ment, même à Droite, il y a 
aussi des élus respectueux. Si, 
si, on vous assure. Mais pour 
n’en avoir jamais fait le 1/10e, 
d’autres élus n’ont pas eu la 
chance de M. Grenat. Et ont 
été tout simplement évincés.  
Peut-être qu’un jour on saura 
ce qui lui vaut un tel traite-
ment de faveur. Et là, on 
risque de ne pas être déçus... 
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Chacun sait la maison socialiste calaisienne pour le 
moins tourneboulée depuis 2008. La présence sur la 
liste UMP-Modem de Natacha Bouchart d’un cer-
tain nombre de socialistes et d’amis de longue date 
du Parti, l’implication directe de cadres socialistes 
dans l’aventure  (Blet, CFDT carté socialiste,  De-
guines, personnalité locale ami de longue date de 
feu André Capet, Cochet, placé au Conseil régional 
par André Capet et Daniel Percheron, Jacques Dé-
prez, ancien attaché parlementaire socialiste…) ont 
laissé à gauche un réel arrière-goût. 
L’éviction de Charles François au moment des élec-
tions régionales a continué de couper la famille en 
deux, occasionné de très nombreux départs. 
L’organisation de la liquidation de Gilles Coquem-
pot (mise en œuvre par Daniel Percheron, le même 
qui serait mis en difficulté sur le dossier des fi-
nances de la fédération socialiste du Pas-de-Calais, 
mais laissons faire la justice...), pour mettre en 
place l’homme du président, occasionne de nou-
velles défections, mais crée surtout un vrai malaise 
dans un électorat qui se demande si on ne  prendrait 
pas les électeurs pour des demeurés.  
On peut toujours prétendre que tout va bien, il 
n’empêche que le départ de militants et d’amis, puis 
de nouveau, de la moitié des forces d’une organisa-

tion, puis d’une nouvelle part de camarades (le mot 
ne doit plus signifier grand-chose pour le PS) ne 
peut se faire sans laisser de traces. C’est toujours 
une perte militante, de mémoire collective, de sa-
voir-faire. Les cantonales ont d’ailleurs démontré, 
si besoin était, la faiblesse organisationnelle de 
cette formation politique. 
Mais qu’importe le nombre de militants, certains 
semblant persuadés qu’ils peuvent, à quelques-uns, 
faire la pluie et le beau temps, pensant sans doute  
que la politique ne serait qu’un jeu pervers, où tous 
les coups seraient permis pour parvenir à la consé-
cration. 
Le dernier épisode en date, un point presse tenu par 
Alain Mascret pour le compte du Mouvement des 
Radicaux de Gauche, vient un peu plus éclairer les 
tentations hégémoniques du PS sur la gauche, les 
petits calculs pour parvenir à éliminer ceux qui ne 
sont pas soumis. 
Un texte sorti apparemment du PS lui-même (faut 
vraiment être barjot pour mettre par écrit de telles 
inepties) accrédite l’idée que, comme en bourse, le 
PS calaisien lancerait une OPA sur les partenaires 
de gauche les plus fragiles pour pouvoir ensuite les 
instrumentaliser.  
C’était déjà ce qui se disait (au PS) sur les Verts 

qu’on « auraient achetés à la Région et qui le mo-
ment venu se trouveraient redevables ». C’est fort 
mal connaître l’esprit d’indépendance de cette for-
mation ! Ce serait bientôt le cas du MRG, puis du 
MRC… Ainsi donc, un grand rassemblement se 
réaliserait naturellement autour du PS, alors que le 
Parti Communiste et son Front de Gauche se trou-
veraient isolés. 
Sauf, que ceux qu’on aurait voulu virer, ne voient 
pas les choses de la même manière et ont surtout 
décidé de dénoncer publiquement la tentative de 
déstabilisation. 
Voilà bien une attitude pleine de mépris qui tranche 
avec les valeurs profondes d’humanisme et de res-
pect de la Gauche toute entière. Il appartiendra à 
ceux qui utilisent de telles méthodes d’assumer 
leurs actes, mais surtout d’assumer la colère de par-
tenaires qui en ont un peu par-dessus la tête d’être 
pris pour autre chose que des citoyens voulant déci-
der de leur avenir. 
En quelque sorte, le piège pourrait bien se retourner 
contre ceux qui l’initient. 
Quant à ceux qui se demandent pourquoi le PS n’a 
pas essayer de lancer une OPA sur le Parti Commu-
niste Français, nous laissons chacun avoir sa propre 
idée. 
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